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Il faut bien se garder a'enlrer en dispute avec

eux. Les disputes, dit notre missionnaire, ne

pourroicnt qu*étre inutiles , et seroieut même
dangereuses. £IIes seroient inutiles^ parce qnâ

ce peuple grossier et ignorant n'a besoin que

d*instructions; mais elles seroient dangereuses,

parce qu'elles les mettroient en garde contre

nos instructions^ et ils iroient incontinent con-

sulter leurs docteurs pour apprendre d'eux les

réponses qu'ils auroient à nous faire. Leurs

docteurs, intéressés à les éloigner de nous , ne

manqueroientpas alors de leur faire d'affreuses

peintures des missionnaires. Ils leur défen-

droient de nous recevoir chez eux, et les exci-

^teroient à nous susciter des persécutions et des

avanies. Le missionnaire sage et prudent doit

donc se contenter d'inspirer au peuple l'hor-

reur du vice, l'amour de la vertu, le désir dé

remplir les devoirs de son état, et le disposer à

croire ce que l'Église catholique nous enseigne.

Pour ce qui est des hérétiques que nous avons

dit être formellement hérétiques, c'esî-à-dire,

de ceux qui savent bien que leurs opinions ont

été condamnées par l'Église, et en particulier

par le concile de Chalcédoine , et qui nonob-

stant la condamnation de leurs erreurs, y per-

sisteront opiniâtrement, il faut leur mettre sous


